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l'opposition de l'homme du monde qui se sent dans lei veines
du vieux sang de chevalier. La haute société parisienne qui
bondait Ili cour de Philippe, accueillit en famille cet Itýalieni si
Français d'esprit et d'allures, très observateur, très fin dais ses
remiarques, et souvent profond sous une apparentelére.

Il s'oublia dans ce milieu où s'étaient réfugiées la distinction,
fuirbanité et la gaieté de l'ancienne France; cette fois, Paris le
retint six mois; il ne rentra dans sa solitude de Léri, qui,, lir--
qu'il vit les litels désertés pour les châtteau.

De ce voyage, qui semblerait n'avoir été qu'une fête, C'avour
remportait des idées très pratiques d'éceonoiet politique et d'o
gr.-inis&itions agricoles. Il avait étudié, eni Fra.tice, le fonctionne-
mnent des comices: te établir dans3 sa province, leur donner
une' sorte de constitutiîon, devint pour lui une occupatio)n et

un trvail Il e .gait pas que le temps 'tait proche où ces.1

comices deviendraient le levier électoral qui changerait ,àt
destinée.

Un pieu plus tard, le désir de propager ses idées é'coniomiiilues
.t agrioe le rendit écrivain. De sa ferme de Léri il adressa

des articles à la Bib)liothèq ue de Genève. Il traita ainsi la ques-
tion des chemins de fer d'Italie, combattit la création des, fermes
modèles, exposa. avec une granide érudition, la situation faite à
UFinde par l'Anigleterre.

Puis, pour grouper des adhéèrents à ses; idées, il fonda la
société des Whiost, où il convia la jeune aristocratie piémontaise
et créa un journal économique, le Re-sorginiento, ou le comte
Bellesi devint son collaborateur, on était alors en 1847 ; l'année
suiviante ce Journal allait devenir l'orgaine de lniItalienne.

La Révolution si inattendue du *24 février 184ý' ébranla tous
les tr%ýnes;, révolution de bourgeois renversant étourdiment le
gouvernement boKurge.ois qui leur av4tit donné profits et hion-
nieurS'. Des jtourna-listes, des écriivainsý se trouvaient brusquement

8oté aupuo _ egouvernement se montra, bien vite plus
Eiodn que montagnard, ainsi que le prouva l'élection multiple

de Lamartine. Mis la révolution cosmopolite crut aussi à soi]
triomphe. A Vienne, l'énmeute massacra hi. de Latour; à Romne,
elle assiale comnte Rnssqii à N aples. elle trouva le roi avn~
une armée fidèle et fut vàincue.

Cav-our comprit de suite quel parti on pourrait tirer de ce
apitations in-surrectionnelles, pour arriver à grrouper en un seul
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